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tions, selon le sens de leur évolution 
politique et des idéologies sociales do-
minantes, pour se doter d'organismes 
consultatifs valables. 
André ROY 
Le Code du travail : sa nature, sa por-
tée, ses effets, par Fernand Morin. 
Québec, Ministère du travail et de 
la main-d'oeuvre, 1971, 61 pp. 
Ce petit ouvrage n'a aucune préten-
tion scientifique. Il a simplement pour 
but de mettre à la portée de tous ceux 
qui sont engagés dans les relations du 
travail les points essentiels du Code du 
travail en vigueur actuellement au Qué-
bec. 
Après une introduction où l'auteur 
explique brièvement la nature du droit 
du travail et décrit les principales me-
sures législatives en ce domaine, l'ou-
vrage comprend deux chapitres. Le pre-
mier traite des « parties en présence dans 
les rapports collectifs du travail : deux 
parties bien distinctes ; la détermination 
du syndicat majoritaire ». Le second cha-
pitre est consacré à «l'élaboration par 
les parties des conditions de travail : la 
négociation collective ; la convention 
collective ». Le tout est suivi d'annexés 
comprenant la liste des lois du travail 
distribuées selon leur objet, un tableau 
synoptique du mécanisme prévu au Co-
de du travail, un questionnaire récapitu-
latif et une brève bibliographie. 
Les lecteurs de Relations industrielles 
connaissent bien l'auteur qui est depuis 
longtempps un des collaborateurs régu-
liers. Grâce à sa compétence en droit 
du travail, à son expérience et à ses 
grandes qualités de pédagogue, il a réussi 
à présenter un texte où il a su allier 
clarté, concision et disposition pour en 
faire un outil extrêmement utile à tous. 
On pourra avantageusement s'en servir 
dans des sessions d'étude à l'intention 
des travailleurs. 
Gérard DION 
Dictionnaire des partis communistes et 
des mouvements révolutionnaires, par 
François Fejtô, Paris, Casterman, 
1971, 238 pp. 
Il s'agit non pas d'un dictionnaire 
mais d'un répertoire par pays des partis, 
mouvements, organisations considérés 
comme communistes ou qui se donnent 
pour telles. Ce répertoire est accompa-
gné quand ils sont disponibles de ren-
seignements sur la date de la fonda-
tion, les leaders, les effectifs, la presse 
et l'orientation idéologique pro-soviéti-
que ou pro-chinoise de ces partis, mou-
vements et organisations. 
Un tel répertoire constitue en soi un 
instrument de travail utile même en 
relations industrielles puisqu'il peut se 
prêter à une étude plus poussée de l'in-
fluence que ces divers organismes pour-
raient exercer sur les syndicats du moins 
lorsqu'il s'agit de pays où le parti com-
muniste n'est pas au pouvoir. 
La lecture de ce répertoire confirme 
l'ampleur du « schisme » qui divise ce 
monde communiste entre « pro-soviéti-
que » et « pro-chinois ». 
L'essai d'interprétation de ce schisme 
contenu dans les premières pages du 
livre n'est pas non plus sans intérêt. Les 
divers facteurs de dislocation de l'unité 
du monde communiste qui ne fut jamais 
complète même du vivant de Staline, 
y sont succintement abordés ; ce sont 
le débat idéologique sur l'interprétation 
du marxisme-léninisme, et la stratégie 
du mouvement communiste, la remontée 
spectaculaire des nationalismes, et l'af-
frontement de l'Union soviétique et de 
la Chine pour le contrôle du mouve-
ment communiste international. A cet 
essai d'interprétation qui n'est qu'esquis-
sé, il manque selon nous une donnée 
principale soulignée notamment par 
Raymond Aron : A la politique des 
blocs de la guerre froide a succédé une 
politique plus souple, à l'est comme à 
l'ouest, dès que le développement de 
l'arme thermonucléaire et de son vec-
teur principal, la fusée, balistique inter-
continental a en quelque sorte dévalo-
risé l'importance stratégique des états 
tampons. 
Bernard SOLASSE 
GAP initiation pratique, par Dominique 
Lamure, Paris, Collection L'informa-
thèque, Entreprise moderne d'édition, 
1970, 155 pp. 
L'Entreprise moderne d'édition lance 
une nouvelle collection, l'Informathè-
que, sous la direction de MM. J.L. Gro-
boillot et J.M. Dethoor du Centre de 
Calcul de la Chambre de Commerce et 
d'Industrie de Paris. Cette collection a 
pour objectif de fournir aux étudiants, 
